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Ecole Pratique des Hautes Etudes
• Aux origines de l'écrit en Chine - Quelle place pour la 
langue parlée ? 
• La fixation de la "langue classique" - Sous les Han 
• La diversification de la langue écrite - A partir des Tang 
• Contacts et déplacements 
• La diglossie chinoise 
• Mutations sociales 
• L'épanouissement des genres oralisés 
• Changements de registres - Dans les œuvres littéraires 
• Oralité et subjectivité 
• Pour conclure
Plan de la conférence
Aux origines de 
l'écrit en Chine 
Quelle place pour la langue 
parlée ?
• Question : comment les Chinois ont-ils écrit leur 
langue ?
• Ecriture phonétique (alphabétique, syllabique) vs./ 
écriture logographique
甲骨⽂文 
Inscription sur carapaces 
de tortues et os
• Vandermeersch, Léon, « La langue graphique 
chinoise », in Études sinologiques, Paris, Presses 
Universitaires de France, « Orientales », 1994, p. 
235-275.
• Bottéro Françoise et Djamouri Redouane (éds.), Ecriture 
chinoise. Données, usages et représentations, Paris, 
Ecole des Hautes Etudes en Sciences Sociales Centre 
de recherches linguistiques sur l’Asie orientale, 2006, 
271 p. 
• Djamouri Redouane, « Écriture et langue dans les 
inscriptions chinoises archaïques (XIVe-XIe siècle avant 
notre ère) », in Paroles à dire, paroles à écrire Inde, 
Chine, Japon, Alleton Viviane (éd.), Paris, Editions de 
l’Ecole des Hautes Etudes en sciences sociales, coll. 
« Recherches d’histoire et de sciences sociales/ Studies 








• Poésie du Shijing 詩經 
• (國風 - 鄭風)
• Les Entretiens (de Confucius), Lunyu《論語》 
• ⼦子貢曰：「有美⽟玉於斯，韞匵⽽而藏諸？求善賈賈⽽而沽
諸？」⼦子曰：「沽之哉！沽之哉！我待賈賈者也。」




• Période des Han 漢代 (~202 - 220) 
• Etablissement des Classiques
• Etablir un "empire" unifié de l'écrit comme il y avait 
un empire unifié politique
• Lewis Mark Edward, Writing and authority in early 
China, Albany, State University of New York Press, 
1999.
• Quels sont les facteurs qui ont figé la langue écrite en Chine 
(langue "classique") et ont éloigné la perspective de voir la langue 
vernaculaire (et sa référence orale) être représentée dans l'écrit ? 
• Etablir une norme solide concernant 
• les Textes 
• les usages de la langue 
• l'administration de l'empire 
• Révérence pour un style archaïque, lié à la parole des Anciens 
• Idéal : une langue qui n'est pas une langue local, mais la 
langue de l'Etat 
• Volonté d'unifier les parler locaux dans l'empire unifié 
• Usage d'une langue qui ne soit la langue maternelle de 
personne 
• Asseoir l'autorité des lettrés : choix conscient de la constitution 
d'une classe d'élite ayant accès à l'univers symbolique 
• Maîtriser un code difficile dans un contexte de rareté de 
l'accès à l'écrit
• Différenciation : 
• Langue véhiculaire / langue(s) vernaculaire(s) 
• Les formes vernaculaires restent mal connues 
• Effets du facteur logographique de l'écriture chinoise :  
• Le vernaculaire difficile à représenter 
• La mise à jour de l'écrit sur l'oral est beaucoup 
moins nécessaire que dans les langues à écriture 
purement phonétique (où le signe linguistique ne 
renvoie à rien d'autre… qu'à un autre signe 
linguistique)
• Pourtant sous les Han il y a bien 
une culture populaire 
• Elle est assez peu documentée, 
sauf : 
• poésie 
• traditions religieuses 
• Mais quand il y a mise par écrit, 
il y a réécriture / traduction dans 
le code linguistique des lettrés : 
le rapport oral / écrit est alors 
largement rompu
• Période médiévale ("Six Dynasties") 
• 220-589 
• Dominance d'une culture aristocratique 
• Philosophie 
• Raffinement  
• Elitisme 
• langue très artificielle, recherche d'effets (駢⽂文)
A partir des Tang
La 
diversification 
de la langue 
écrite
• Tang 唐代 (618-907) 
• Soudaine explosion de genre en langue vulgaire 
• Cette langue reflète jusqu'à un certain point de la 
langue parlée et diffère en beaucoup de points de 
la langue "classique"
• Caractéristiques linguistiques nouvelles, absentes 
de la langue écrite classique: 
• complément du nom avec 的 
• complément de degré avec 得（的） 
• usage nombre + classificateur 
• disyllabisme du lexique 
➜ la plupart des nouveautés qui apparaissent dans la 
langue existent encore aujourd'hui
• sujiang 俗講 
• sufu 俗賦 
• bianwen 變⽂文 











• Que s'est-il passé entretemps ? 
• Pourquoi cette soudaine irruption de la langue 
vernaculaire , qui tente de trouver son chemin dans 
la langue écrite ?
• Contact avec l'extérieur, typique quand des 
changements importants se mettent à apparaître 
dans une langue et dans ses pratiques 
• Contacts de deux types : 
• Séparation Nord-Sud et contact avec le 
monde de la steppe (altaïque) 
• Introduction du bouddhisme
• Bouddhisme ⇒ traduction 
• Grands traducteurs étrangers  
• Kumarajiva (IV° s.) 
• Bodhidarma (V°-VI° s.)…… 
• Langues de l'Inde  
• Contact avec des langues où le 
rapport oral - écrit est différent 
• Conscience des caractéristiques 
phonologiques et grammaticales 
chinoises 
• Nouvelles catégories apparaissant 
dans la langue chinoise
• Cette influence vient parfois se loger au cœur de la 
culture des lettrés 
• Exemple : apparition sous les Tang du "contrepoint 
tonal" (平仄), une des règles majeures de la 
prosodie classique 
➜ Influence des langues indiennes (distinction 
syllabes longues / syllabes brèves)
• Mair Victor H. et Mei Tsu-Lin, « The Sanskrit Origins 
of Recent Style Prosody », Harvard Journal of 
Asiatic Studies, vol. 51nᵒ 2, 1991, p. 375‑470.
• Facteur des zones limites 
• Dans l'histoire de l'humanité, les vernaculaires 
apparaissent souvent dans les marges 
• "Hypothèse altaïque"
• Mair Victor H., « Reflections on Book Language 
and the Vernacular Prompted by a Passage in the 
History of the Sui », in Studies on Chinese historical 
syntax and morphology: linguistic essays in honor 
of Mei Tsu-lin, Peyraube Alain et Sun Chaofen 
(éds.), Paris, École des Hautes Études en Sciences 
Sociales, Centre de Recherches Linguistique sur 
l’Asie Orientale, coll. « Collection des cahiers de 
linguistique Asie orientale », n˚ 3, 1999, p. 119‑129.
• "匈奴皂隸破野頭" 
• "共你論相殺事，何須作書語耶？" 
                  
                    隋書 (rédaction début 7° s.)
La diglossie 
chinoise
• La Chine entre clairement dans ce qu'on appelle un 
état de diglossie 
• article de Ferguson 
• langues H / L 
• cette diglossie, comme souvent dans les diglossies, 
va durer très longtemps : 1000 ans en Chine 
• séparation par genre  
• exemple : roman, théâtre, etc.
• Ferguson Charles A., « Diglossia », Word, nᵒ 15, 
1959, p. 325‑340.
• langues H / L (High / Low) 
• Comme souvent dans les situations diglossiques, 
la diglossie chinoise va durer très longtemps : plus 
de 1000 ans, jusqu'à la fin de l'empire
• On écrit une langue, mais on en parle une autre 
(ou : d'autres) 
• Les deux cependant s'écrivent, mais au prix 
d'une claire séparation par genre ou usages
✤ L
• Œuvres d'imagination 
• Littérature de 
délassement 
• Roman, conte 
• Théâtre 
• Poésie en langue 
vulgaire 




• Littérature "classique" 




• Beaucoup des caractérisques décrites à propos des situations 
diglossiques sont vérifiées en Chine 
• L & H correspondent à des usages bien différenciés 
• Langue L = langue maternelle de personne ⇒ L = langue apprise à 
travers l'éducation livresque par l'élite qui peut accéder à cette 
éducation 
• Langue H = la seule langue dans laquelle on peut s'exprimer par écrit 
• Langue L objet de déni, de mépris 
• Langue L "reported not to exist" （Ferguson) 
• Besoin de justifier l'usage de langue L 
• Mais cependant dialogue permanent entre les 2 registres 
• Relation d'emprunts mutuels (lexique) 
• Intertraductions
Kong Yingda 孔穎達 (574-648)
Wujing zhengyi 五經正義 
Passage du Chunqiu Zuozhuan 春秋左傳 
“il trouva des expédients 
dans tous les azimuts"
“il fila vers Gong"
Mutations 
sociales
• Un autre facteur décisif dans le développement 
des vernaculaires et dans les changements du 
rapport oral / écrit : le facteur social 
• Mutation sociale en Chine entre les Tang et les 
Song 
• Développement économique et urbain 
• Nouvelles élites et brassage social
• Naissance d'un goût pour les récits d'imagination 
en fort développement à partir des Tang 
• Emprunte 2 voies : 
• A. récits en langue classique (ex. : chuanqi 傳奇)  
• B. Culture de l'oralité : récits de conteurs lié au 
développement des quartiers de plaisir ( • 瓦
⼦子，瓦肆，瓦捨，勾欄欄) + retombées écrites 
Le coin du conteur 
Détail de la peinture de 
Zhang Zeduan 張擇端 
(1085-1145)  





• Le monde de l'oralité n'est pas facile à documenter 
• Mais les témoignages se multiplient à partir des Song 
• Descriptions  
• des quartiers spécialisés dans l'industrie du 
spectacle 
• des répertoires des conteurs  
• des thèmes narratifs 
• de l'art et des techniques du conteur 








• Les récits, les histoires, abondent de toutes 
parts, 
• Reposant sans manquer sur des faits 
véridiques, 
• Ouvrant le Ciel et conquérant la Terre, ils 
pénètrent le sens des Classiques et des 
Histoires, 
• Et relatent tant d'histoires merveilleuses, 
puisées depuis l'Ancien jusqu'au Présent 
qu'elles éclairent 
• …… 
• Abondance jamais épuisée de tous les faits 
de ce monde, 
• Que l'on s'en va vous raconter par le menu 
depuis le tout début !
Luo Ye 羅燁 (XIII° s.), préface au Zuiweng tanlu 醉翁談錄
• Période Song-Jin-Yuan 宋⾦金金元 (XI°-XIV° s.) décisive 
dans le développement des cultures orales 
• Naissance du théâtre 
• Zaju 雜劇, "théâtre varié" au Nord ; Nanxi 南戲, "théâtre 
du Sud" 
• Développement de nouveaux types de chansons (qu 
曲), nouvelles musiques, quelquefois d'origine 
étrangère 
• Importance des dialectes









• Vocabulaire très spécifique, 
correspondant à des tentatives de 
mettre par écrit une langue orale

• Une culture de vernacularisation est à l'œuvre dans 
la période Song-Yuan-Ming et gagne en fait de 
nombreux domaines
• Sanguo yanyi 三國演義, Le Roman des Trois Royaumes 
• Chunqiu yanyi 春秋衍義, Explicitation des Printemps et 
Automnes 
• Daxue yanyi ⼤大學衍義, Explicitation de la Grande Etude 
• Du lü yanyi 杜律律演義, Explicitation de la poésie de Du 
Fu 





• Il ne s'agit pas que de lire les textes sources : il est 
indispensable d'être capable de se les expliquer dans son 
for intérieur au moyen de la langue vernaculaire.
• Zhu Xi 朱熹 (1130-1200) , Zhuzi yulei 朱⼦子語
類, Les paroles consignées de Maître Zhu, 
classées par thème
• Edits en langue vulgaire de Zhuan Yuanzhang 朱元






Dans les œuvres littéraires
Changements 
de registres
• Mais également c'est le lieu d'une passage massif 
des traditions écrites en chinois classique vers des 




• La littérature en langue vulgaire se réfère toujours 
explicitement à l'oralité, en particulier à travers le 
métier des conteurs d'histoires professionnels 





• 設 問...... 
• Chapitre de roman = 回 
• Chapitre de roman 
• Commence toujours par 話說 
• Se termine toujours par 欲知後事如何, 且聽下回分解




A cet instant un papillon de nuit vint voleter près de la flamme. La 
vieille, sous prétexte de le chasser d'un coup d'éventail, fit exprès 
d'éteindre la lampe, puis s'écria: “Aya ! Je vais aller dehors pour la 
rallumer.”
A cet instant un papillon de nuit vint voleter près de la flamme. La 
vieille, sous prétexte de le chasser d'un coup d'éventail, éteignit la 
lampe, puis fit mine d'ouvrir la porte pour aller rallumer la lampe.
Texte cible
Texte source
• Des lettrés de formation classique font l'éloge des 
œuvres en langue vulgaire et justifient l'intérêt des 
textes en "tongsu 通俗" à travers des méthodes 
diverses 
➜ Préfaces de roman 
➜ Philosophes, en particulier sensibles à la notion de 
développement moral individuel 
➜ p. ex. Li Zhi 李贄 (1527-1602)  
➜ Des lettrés commentent des œuvres en langue 




• On voit converger, dans le cas chinois, des 
phénomènes socio-culturels analogues à ceux qui 
sont constatés dans d'autres environnements culturels: 
• Développemnt des villes et d'une classe bourgeoise 
• Besoin de narrations personnalisées  concernent la 
subjectivité 
• Besoin d'une langue moins dépersonnalisée, plus en 
phase avec l'expérience émotionnelle éprouvée au 
niveau individuel, que le chinois classique : la langue 
vernaculaire
• Ces phénomènes langagiers vont de pair avec 
d'autres phénomènes socio-culturels, tels que : 
• Développement du livre et d'un marché de 
l'édition 
• Editions illustrées (dès les Song) 






• Cette sous-culture bourgeoise marquée par 
l'arrivée massive de la langue accessible à tous 
(sens de 通俗) est celle d'une passage de relai 
culturel: 
• Celui où le patrimoine national, hérité en langue 
classique, se met à s'écrire en langue vulgaire 
➜ Exemple les romans historiques (通俗演義) 
➜ Rôle très important du théâtre, qui restitue 
tout ce patrimoine à une complète oralité
• Epoque des Qing : développement des arts de 
spectacles oraux 
➜ Quyi 曲藝
















• Fin XIX° s. - début du XX° siècle 
• Réforme de la langue 
• Une date symbolique importante est celle du 4-Mai 
1919, marquant l'acte de naissance d'une 
acceptation du baihua ⽩白話 
• Cette vision nationaliste et téléologique est 
aujourd'hui critiquée
• Parmi les quelques articles que 
j’ai donnés : 
• Shang Wei, « Writing and 
Speech: Rethinking the Issue of 
Vernaculars in Early Modern 
China », in Rethinking East 
Asian languages, vernaculars, 
and literacies, 1000-1919, 
Elman Benjamin A. (éd.), 
Leiden ; Boston, Brill, coll. 
« Sinica Leidensia », n˚ 115, 
2014, p. 254‑301.
• Projet actuellement en cours 
• "Intralingual Translation, Diglossia, and the Rise of 
Vernaculars in East Asian Classical and Premodern 
Cultures" 
• Barbara Bisetto (Université de Milano-Bicoca) 
• Rainier Lanselle (EPHE, Paris) 
➜ Projet SCRIPTA
